
2025 / 2026
BILAN ANNUEL 



SOMMAIRE MISSION
Mission
Mots de la direction et du CA
Historique
Liste des employé.e.s 2025-2026 
Nos programmes 
	 Consommation sécuritaire  
	 Logements 
	 Proximité
	 TAPAJ 
Rayonnement 
Partenaires financiers 
Regroupements et concertations
Remerciements

Nous  avons pour mission de prévenir et de réduire la propagation des infections 
transmises sexuellement et par le sang (ITSS), du virus de l’immunodéficience 
humaine (VIH), du virus de l’hépatite C (VHC) et des surdoses. Par le biais 
d’interventions suivant l’approche humaniste et dans une perspective de 
réduction des méfaits, nous offrons une gamme de services et d’initiatives sur 
le terrain.
Spectre de rue travaille également à sensibiliser, à éduquer et à mobiliser 
son milieu et les personnes qu’il dessert. Pour ce faire, nous accueillons les 
personnes dans l’état dans lequel iels se présentent, et ce, de manière à 
respecter leur rythme et à favoriser la formation d’un lien de confiance. Par le 
suivi, les interventions et les accompagnements, nous visons l’autonomisation 
des personnes pour qu’elles soient outillées afin de répondre à leurs besoins 
et adopter des comportements sains, sécuritaires et responsables.
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MOT DE LA DIRECTRICE GÉNÉRALE MOT DU CONSEIL D’ADMINISTRATION
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Julie Poirier - Présidente  
Ève-Marie Gigantes – Vice-présidente 
Laurent Jobin - Trésorier  
Marie-Ève Forget - Secrétaire  
Chistian Boivin – Administratrice  
Sabrina Fontaine – Administrateur  
Kristelle Alunni-Menichini – Administratrice  
Leah Di Menna - Administrateur.trice, représentant.e des employé.e.s 
Poste vacant - Administrateur.trice, représentant.e des usager.ère.s 

Membres du C.A.Membres du C.A.

L’année écoulée a une fois de plus démontré toute l’importance de la réduction des méfaits et de 
l’action communautaire de proximité. Dans un contexte souvent exigeant, ce rapport annuel d’activité 
témoigne de la force du collectif, de la solidarité et de l’engagement qui animent notre organisme au 
quotidien. 

Je tiens d’abord à exprimer ma profonde reconnaissance à l’ensemble de l’équipe. Votre présence 
sur le terrain, votre écoute sans jugement et votre humanité sont au cœur de notre mission. Chaque 
geste posé, chaque intervention, chaque lien créé contribue concrètement à améliorer la qualité de 
vie et la dignité des personnes que nous accompagnons. Votre engagement fait toute la différence et 
aide à combattre l’adversité. 

Je souhaite également remercier chaleureusement les membres de notre conseil d’administration pour 
leur soutien constant, leur implication et leur confiance.  

Je tiens à souligner tout particulièrement l’apport exceptionnel de Julie Poirier, qui s’engage au sein 
du conseil d’administration depuis maintenant 12 ans. Son implication durable, sa compréhension 
fine des réalités du milieu communautaire et son attachement profond à la mission de l’organisme 
ont grandement contribué à son développement et à sa stabilité. Nous lui exprimons une gratitude 
sincère pour ces années de dévouement et de leadership. 

L’année 2026 marque les 40 ans de la création de Spectre de rue. D’abord fondé comme centre de 
jour, l’organisme s’est rapidement doté d’une équipe de travailleur.euse.s de rue. Vingt ans plus tard, 
Spectre de rue lançait le programme TAPAJ (travail alternatif payé à la journée). Trente et un ans 
après sa fondation, le troisième site de consommation supervisée voyait le jour à Montréal dans nos 
locaux, puis, à la 39e année, la première maison de logement de Spectre de rue s’érigeait.

Aujourd’hui, l’organisme est fier de déployer quatre pro-
grammes complémentaires, répondant aux besoins diver-
sifiés de la communauté. 

C’est grâce à l’engagement collectif, de l’équipe, du conseil 
d’administration, de nos partenaires et de la communauté, 
que nous pouvons continuer à défendre une approche re-
spectueuse des personnes, fondée sur l’autonomie, la jus-
tice sociale et la réduction des méfaits. 

Je vous remercie de votre confiance et de votre solidarité !

Annie Aubertin, directrice générale

 L’année qui s’achève marque une étape importante pour notre organisme, notamment avec l’arrivée 
des premiers locataires du projet de logements Le perron. Voir ce projet de logement se déployer et 
devenir un véritable milieu de vie est une grande source de fierté pour le conseil d’administration. 

Cette année a également été marquée par la poursuite de nos actions essentielles auprès de la 
communauté. Qu’il s’agisse des services de consommation sécuritaire, du travail alternatif payé à la 
journée ou du travail de proximité dans le quartier, ces initiatives contribuent chaque jour à renforcer 
les liens de confiance et à offrir un soutien adapté aux personnes qui en ont besoin. 

Ces réalisations n’auraient pu voir le jour sans l’engagement indéfectible de l’équipe, la collaboration 
précieuse des partenaires et la confiance de la communauté. À titre de conseil d’administration, nous 
sommes honorés de pouvoir soutenir une organisation aussi vivante, innovante et profondément an-
crée dans les valeurs de justice sociale, de dignité et de solidarité. 

Nous abordons la suite avec confiance, convaincu.e.s que, collectivement, nous continuerons à bâtir 
des solutions durables et humaines, au bénéfice de toutes les personnes concernées. 

Le conseil d’administration



.

HISTORIQUE
• Projet 80 voit la nécessité de créer des services de proximité pour les jeunes adul-

tes du quartier.
• Création de l’organisme Porte ouverte aux jeunes adultes jusqu’en 1993.
• Les services offerts sont le travail de rue et la distribution de matériel de consom-

mation stérile.

1986

• Reprise des services sous le nom de Spectre de rue : (S)ervice de (P)révention,
d’(É)coute (C)ommunautaire et de (T)ravail de (R)ue (É)ducationnel.

• Le centre de jour et le site fixe sont créés et le travail de rue est maintenu.

• Installation des deux premiers bacs de récupération dans le quartier entretenus
par Spectre de rue.

• Création du programme TAPAJ - Travail alternatif payé à la journée (premiers
plateaux à l’été 2000).

• Acquisition de nos locaux actu-
els au 1280 rue Ontario est par
l’organisme.

• Dépôt officiel du projet des Services
d’injections supervisée (SIS) en col-
laboration avec Dopamine, l’Ano-
nyme et CACTUS Montréal.

• Ouverture du service d’injection supervisée au 1278 rue Ontario Est.

• Lancement du projet pairs aidant.e.s - Projet (Dé)pisteurs.
• Le SIS devient un service de consommation supervise (SCS).

• Ouverture du Service de vérification de substances.

• Achat du terrain 805 rue Ontario
Est pour le projet de logements.

1994

1999

2003

2013

2014

2017

2019

2023

• Construction du projet de logements Le perron au coin St-Hubert et Ontario.2025
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1997 •	Premiers élans du travail de milieu volet récupération de seringues à la traîne.

2026 • Accueil des premiers locataires du projet de logements Le perron.



EMPLOYÉ.E.S 2025-2026
Administration
Annie Aubertin, Direction générale  
Alexandra Pontbriand, Direction adjointe
Marceline Tchatat, Responsable comptabilité 
et affaires administrative

Coordination

Nathalie Daudelin, Soutien administratif  
Patrice Deschamps, Agent administratif 

Logements

Cédric Baillargeon 

Chef.fe de projet
Eli Benarouch (Mai 2025) 

Intervention
Elise Tack (Novembre 2025) 
Emma Desmeules (Novembre 2025) 
Quato Bleau (Novembre 2025) 

Coordination

Proximité 

Émilie Roberge

Travail de rue 

Jonathan Rancourt, Volet (Dé)pisteur
Laurence Desjardins, Volet (Dé)pisteur
Marjolaine Michel, Volet prévention des surdoses
Maude Martin, Chef.fe de projet
Quato Bleau, Volet (Dé)pisteur 

Coordination

TAPAJ - Travail alternatif payé à la journée 

Véronique Martel  
Émilie Gagnon (intérim avril 2025) 

Intervention

Travail de milieu

Pair-aidance

Consommation sécuritaire
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Coordination

Site fixe et service de consommation supervisée

Marie-Ève Grenier

Responsable d’équipe 
Nick Accarion  
Léah Di Menna 
Matisse Lo Giudice-St-Denis (Intérim mai 2025) 
Julien Cortes (décembre 2025) 

Intervention
Adam Black 
Anaïs Charbonneau 
Ashraf Guedidda 
Christina Kim-Shin 
Cloche André 
Eli Marcelli Benarouch 
Emma Desmeules 
Grayson Siguouin 
Hicham Aboud 
Jeanne Strouvens 
Julien Cortes  
Kemberly Louis 
Léah Di Menna  
Léandre Gauvin-Després 
Léno Allard 
Lisa Coulombel 

Livia Dallaire 
Ludovic Leblond 
Maïka Chapdelaine 
Marie-Audrey Loranger 
Morémi Pastor  
Nick Accarion 
Nosleko Jean-Pierre 
Noémie Lemieux 
Orianne Gürtler 
Pascale Lemieux-Roy 
Pablo Verduguez 
Fugère 
Samira Bautista 
Stéphanie Faubert 
Valentin Branchet 
Steve Ricci 

Liste de rappel
Adam Black (septembre 
2025) 
Alexandra Martel 
Andréa Verreault 
Antony Levesque 
Ariane Breton 
Bawe Lambert 
Carolyn Kavanagh (juillet 
2025) 
Christina Kim-Shin (Septem-
bre 2025) 
Émile Grimard-Mongrain 
Émile Lahaie 
Émilie Charette 
Gabriel Leduc 
Geneviève Harnois-Poissant 
Hicham Aboud (septembre 
2025) 
Elise Sheridan 
Fréderique Audy 
Hugo Cazes 
Ingrid Monvilus 
Jaymi-Elyott Florez 
Jesse Dupéré 
Julie Laflamme-Desgroseillers 

Kim Racicot 
Laurence Martel 
Léanne Tardif
Louis-David Miller-Rowan 
Margot Chiasson 
Marie Desrosiers (septembre 
2025) 
Matisse Lo Giudice-St-Denis 
(février 2026) 
Mathilde Lanouette 
Maude Boudreau 
Maxime Duguay-Cauvier 
Mia Labrèche 
Meg Roy-Kesson 
Myriam Osseiran 
Myriam Ouellette 
Noémie Savall (juin 2025) 
Noémi-Maxime Lutz 
Renaud Després 
Sandrine Belley (avril 2025) 
Shelby Cohen 
Yoann Kittery 
Zacharie Lavoie 
Zacharie Longchamps-Miron 
(septembre 2025) 

Service de vérification de substances

Pair-aidance
Jean Desrochers 
Matisse Lo Giudice-St-Denis
Steve Ricci (janvier 2026) 

Stage
Elise Sheridan – BAC Travail social, Université de 
Victoria en Colombie-Britannique 
Audrey de Biolley, Alice Daelman et Eliott Renier – 
Science infirmière, spécialisation en Santé Mentale 
et Psychiatrie - Haute École Léonard de Vinci à 
Bruxelles 

Chef.fe de projet
Justine Bizier

Intervention
Marianne Bélanger 
Sandrine Belley 
Lili Piqot  
Carolyn Kavanagh (novembre 2025)

Héli Hontoy-Major 
Ludovic Deniger 
Ludovic Leblond
Noémie Savall

 Émile Lahaie 
Emma Desmeules (septembre 2025) 
Sarah Filiatreault

Andy Côté, Volet jeunesse
Anna Hains-Lucht, Volet généraliste
David Iordanov, Volet généraliste
Geneviève Bohémier, Volet sexo
Miraklin André, Volet généraliste Eva Hovington 

Gabe Morehouse-Anderson 

Émilie Côté 
Laurent Michaud 
Corina-Rocio King 

Agent.e.s de plateaux saisonniers
Antony Lefebvre 
Zacharie Longchamp-Miron  
Maïka Chapdelaine 

Chef.fe de projet Soverdi 
Caroline Nault  

Liste de rappel
Catherine Tragnée 
Émile Grimard-Mongrain 
Myriam Dussault 
Simone Doray 
Antony Lefebvre 

Stage
Simone Doray - Baccalauréat en sexologie à l’UQAM  



CONSOMMATION SÉCURITAIRE
Site fixe et service de 
consommation supervisée

Statistiques
Site fixe Service de consomation supervisée
Matériels distribués

Nombre de visites

Le site fixe est un lieu d’accueil chaleureux et confidentiel qui permet d’obtenir un soutien psychosocial de la part 
d’intervenants.es et de pairs aidants.es présents.es, 7 jours sur 7. Sa principale mission est la prévention des ITSS, 
du VIH et VHC ainsi que des surdoses, via la distribution gratuite de matériel de consommation sécuritaire, et les 
messages de préventions et d’éducation véhiculés par l’équipe en ce qui concerne la consommation de substances 
psychoactives et le sécurisexe. 

Le service de consommation supervisée (SCS) permet aux personnes qui consomment des substances par 
injection de le faire dans un endroit sécuritaire et confidentiel. Un soutien à l’injection et une supervision sur place est 
offert par l’équipe pluridisciplinaire (intervenants.e.s, pairs aidant.e.s et infirmiers.ères). Les principaux objectifs du 
SCS sont la prévention et la prise en charge des surdoses et des complications liées à l’injection, la récupération du 
matériel de consommation à la traîne, la réduction des injections dans les lieux publics et la liaison et l’accompagne-
ment vers les services de santé et psychosociaux adaptés aux besoins spécifiques.  

Actions et  communautaires
• Participation à l’action organisée par la Coalition Main Rouge « Ça suffit le saccage du filet social » ;
• Kiosque à la Journée Internationale de sensibilisation aux surdoses, organisée par l’AQPSUD ;
• Participation à la marche de la Nuit des sans-abris de Montréal, organisée par le RAPSIM ;
• Participation à la 37e Vigile du 1er décembre pour la Journée mondiale de lutte contre le sida, organ-

isée par la TOMS ;
• Pour les usager·ère·s : cabane à sucre, pique-nique, dîner d’Halloween, souper de Noël, souper du jour

de l’An et soirée commémoration pour la Journée Internationale du ballon noir.

«

«

Mon expérience au Spectre de rue : Comparé à 
d’autres ressources, il y a réellement un bon service, 
les intervenant.es sont plus humain, plus à l’écoute.  
C’est un lieu pour moi familiale, l’ambiance est 
bonne. J’apprécie la liberté d’action dans le répit et 
le fait que l’on puisse mettre notre musique dans la 
salle pour nous mettre à notre aise. Merci à toute 
l’équipe ! » - Guillaume 
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Représentation, éducation et engagement

Soutien, collaboration et partenariats 

Santé, recherche et gouvernanceNombre d’intervention en 
situation de surdoses

15 172

370

• Participation à la 28e Conférence internationale sur la réduction des méfaits – HR25 à Bogota, Colom-
bie ;

• 9 formations suivies sur les thèmes suivants : la santé, la relation d’aide et les droits ;
• Représentation sur le comité aviseur du PDQ21-22 ;
• Participation à la table UDII de la Table des organismes montréalais de lutte contre le Sida (TOMS) ;
• Participation à l’Assemblée générale annuelle de l’Association des intervenants en dépendance du

Québec (AIDQ).

• Partenariat avec Passerelle C ;
• Présentation de la Clinique Relais sur leurs services ;
• Visite chez des partenaires : Cactus, le Centre de jour Saint-James, le Refuge des jeunes de Montréal,

Sidalys - le Centre Amaryllis, la Clinique Relais et le Service d’injection sécuritaire du pénitencier
fédéral de Drummondville ;

• Visite de nos services par l’équipe du Bunker, maison d’hébergement d’urgence de l’organisme Dans
la rue ;

• Présence de HEPCO pour recrutement.

• Participation à la recherche PSADUQ (Projet suprarégional d’analyse de drogues dans l’urine de
personnes qui consomment au Québec), organisé par le CIUSS-C-S ;

• Participation au réseau de surveillance épidémiologique survUDI de la Direction de la santé pub-
lique de Montréal.

Impacts
Dans un contexte de crise des surdoses, un financement 
temporaire (avril 2025 – mars 2026) a permis à Spectre de 
rue d’étendre ses heures d’ouverture de 7 à 12 heures par 
jour. Cette bonification a amélioré l’accès à un milieu sécu-
ritaire, augmenté les interventions de prévention, le matériel 
stérile et les références vers des services de santé. L’ajout 
de plages de soir avec une infirmière et le renforcement de 
l’outreach ont intensifié les interventions en situation de sur-
dose et la récupération de seringues, réduisant les risques 
pour les usager.ère.s et la communauté.

Injection 475 078

Inhalation 68 573

Sécurisexe 35 678



CONSOMMATION SÉCURITAIRE
Service de vérification de substances

The atmosphere of the [SVS] brings a 
cool experience, especially when the 
workers come with a high quality and 
cool attitude, and are friendly. There is 
no judgement, [the workers] speak, ex-
plain, joke. It feels cool and there’s a 
homey atmosphere. You have cool re-
sources. It makes me feel like I am re-
laxed with a cup of tea.
- Max Fireball 

«

«

Situé à l’intersection de la chimie et de l’intervention de première ligne, le service de vérification de 
substances (SVS) permet d’informer les personnes qui utilisent des drogues de la composition de leurs 
substances et, par conséquent, soutient une prise de décision plus éclairée. En tant qu’approche en ré-
duction des méfaits, le SVS offre un service gratuit, anonyme et confidentiel qui a pour but principal de 
prévenir les surdoses. Le SVS permet aussi d’avoir une idée de l’évolution de l’offre locale de substances 
et contribue à orienter les pratiques d’intervention à différents niveaux.

Statistiques

Impacts

Nombre de visites 626
Première visite 

Nombre d’analyses 1010

Retour 
241
360

Substance essayée ou non 
avant de la faire tester

Essayée 
Pas essayée 

442
568

Nombre de substances les 
plus analysées

MDMA

Fentanyl 

Substances inconnus*

Cocaïne

158

148

135
127

•	 Coporteur du Regroupement québécois en analyse 
de substances (RQAS), qui rassemble une ving-
taine d’organismes ;

•	 Visites des services de vérification de substances 
de plusieurs partenaires : Dopamine, Anonyme, 
PACT de rue, Macadam Sud, GRIP, Checkpoint, 
OASIS (Nomade).

Soutien, collaboration et partenariats 

Représentation et éducation 

Actions et mobilisations communautaires 

•	 Kiosque à la Journée Internationale de sensibilisation aux surdoses avec animation du jeu « La roue 
des drogues » ;

•	 Kiosque lors de la journée des organismes du Centre de réadaptation pour les jeunes en difficulté 
d’adaptation du Mont Saint-Antoine ;

•	 Participation à la conférence « Issue of Substance » à Halifax, organisée par le CCSA ;
•	 5 formations suivies : communication, deuil et intervention ;
•	 Présentation des services au CHUM dans le cadre de la Journée de prévention des surdoses ;
•	 Présentation des services à l’équipe de psychologie des toxicomanies du CHUM ; 

•	 Participation à la vérification de substances avec le GRIP aux festivals OSHEAGA et ÎLESONIQ ;
•	 Organisation de démonstrations de nouvelles technologies de vérification de substances avec des 

organismes partenaires (GRIP, CACTUS, Dopamine, PACT, CIJ-Maskoutain).

•	 Présentation des services dans le cadre du Canadi-
an Drug Checking Working Group (CDCWG) du 
CCSA.

Cette année, le service de vérification de substances (SVS) a connu une hausse marquée de son achalan-
dage, avec une augmentation de 41,5 % des visites et de 47,7 % des vérifications effectuées. Le renforce-
ment des liens avec le milieu de la santé s’est traduit par des référencements médicaux, une présentation au 
CHUM et la consolidation d’un partenariat avec la santé publique. L’ouverture sept jours sur sept à compter 
de novembre 2025 a par ailleurs amélioré significativement l’accessibilité. 

Un fait saillant réside dans le changement des habitudes des personnes utilisatrices : pour la première fois, 
davantage de substances ont été vérifiées avant consommation qu’après (568 contre 442). Ce résultat 
témoigne de l’appropriation du principal message de prévention du SVS et confirme que la vérification de 
substances s’installe progressivement comme un geste clé de prévention des surdoses. 

10 | Spectre de rue Bilan 2025/2026 | 11



LOGEMENTS 
Projet de logements Le perron 

Le projet de logements de Spectre de rue a pour mission de permettre aux personnes logées d’avoir un 
répit de leur instabilité résidentielle. Ces personnes bénéficieront du soutien communautaire de l’équipe 
d’intervenant.e.s dans une approche globale adaptée à leurs besoins. Ce soutien personnalisé et bien-
veillant permettra de stabiliser les personnes et de les accompagner vers une reprise de pouvoir sur leur 
vie. Ce projet représente une solution concrète et durable pour favoriser leur autonomie et leur intégration 
sociale dans un environnement sécuritaire et inclusif. 

Impacts

Activités pour les jeunes
•	Focus groupe avant l’ouverture pour définir les besoins des locataires ; 
•	Cinq rencontres de locataires dont 2 en format souper collectif ; 
•	Intervenir et agir en contexte de surdose (en collaboration avec l’équipe de proximité) ;  
•	Atelier de couture I et II (en collaboration avec l’équipe de TAPAJ) ; 
•	Atelier cuisine 101 (en collaboration avec l’équipe de proximité) ; 
•	Présentation d’un pair aidant en criminalité de Pact de rue (Projet SPIRALE - Prévention des 

violences armées liées à des réseaux délinquants) ; 
•	Sortie de groupe pour achat de jeux de société, livres et matériels d’art pour la salle com-

munautaire ; 
•	Atelier gestion de budget (en collaboration avec les Conseillers en développement de la 

Main d’œuvre - Carrefour Jeunesse Emploi Centre-Sud). 

Éducation 
•	 5 formations suivies sur les thèmes suivants : l’entretien motivationnel, intervention jeunesse, relation 

d’aide, santé mentale et santé physique.

Soutien, collaboration et partenariats 
•	 Collaborations avec le TRAC (Travail de Rue Action Communautaire), le Chaînon, la Clinique JAP du 

CHUM, CLSC Des Faubourgs - Équipe Itinérance, En Marge 12-17, IUSMM (Institut universitaire en 
santé mentale de Montréal) et Chez Doris ; 

•	 Présentation du programme au Centre de protection de l’enfance et de la jeunesse Henri-Bourassa Est ; 
•	 Discussion avec le Bunker, maison d’hébergement d’urgence de l’organisme Dans la rue, pour une visite 

de nos services.

Cette année a été marquée par une importante phase de démarrage : création des outils cliniques et 
organisationnels, aménagement de la bâtisse, embauche de l’équipe et sélection des locataires. Le pro-
gramme a officiellement accueilli ses premiers locataires le 15 décembre. 

Dès sa mise en opération, Le perron a offert un milieu de vie stable et sécurisant à des personnes marquées 
par l’instabilité résidentielle et la désaffiliation sociale. Un accompagnement intensif, combinant interven-
tions individuelles, activités collectives et présence sept jours sur sept, a permis de créer rapidement des 
conditions favorables à l’établissement de liens de confiance et à l’apaisement des parcours de rue. Les 
395 interventions réalisées ont soutenu les locataires dans les dimensions clés de leur quotidien : santé, 
relations sociales, stabilité résidentielle et projection vers l’avenir. 

En proposant une réponse globale et adaptée à des situations complexes, Le perron agit comme un levier 
de stabilisation et de réaffiliation sociale. Les premières transitions vers un logement permanent témoignent 
déjà du potentiel du programme à soutenir des trajectoires durables de sortie de l’itinérance. 

 À mon arrivée à perron, je vivais des difficultés familiales ainsi qu’une situation d’itinérance. J’y 
ai trouvé un système de soutien qui m’a permis de progresser jour après jour. L’équipe s’est mon-
trée très aidante et pertinente, et me permet d’atteindre mes objectifs. Je crois que davantage de 
services comme le perron devraient être développés afin d’offrir du soutien aux personnes qui 
en ont besoin. - Locataire anonyme

«

«

Statistiques 

Profils des locataires

Moyenne d’âge 

Départ vers un logement permanent 

Genre
25 ans

Nombre d’interventions 
individuelles effectuées 

Homme
Femme
Trans/Non-binaire

14
8
1

14
Activité et ateliers collectifs 
offerts aux loataires

Nombre d’entrée 
en logement

12

2

23
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ÉQUIPES DE PROXIMITÉ
Formations

Interactions auprès des personnes 
en situation de marginalité

Récupération de matériel de 
consommation à la traîne

Surdoses et naloxone

Elle présente les différentes substances psychoactives, les fonctions de la consommation, la loi 
de l’effet et l’approche de réduction des méfaits. Elle a également comme objectif d’identifier 
les préjugés et les stéréotypes chez les participant.e.s et d’identifier leurs limites personnelles et 
professionnelles. Nous souhaitons cultiver une posture bienveillante et sans jugement. 

Elle enseigne comment reconnaître les signes et symptômes des surdoses de dépresseurs, de 
stimulants et de perturbateurs ainsi que les interventions à privilégier lorsqu’elles surviennent. 
Elle a aussi comme objectif de présenter aux participant.e.s comment administrer la naloxone. 

Celle-ci vise à présenter et expliquer les différents items du matériel de consommation suscepti-
bles d’être trouvés dans l’espace public et à distinguer ceux qui peuvent présenter un risque s’ils 
n’ont pas été disposés de façon sécuritaire. Les participant.e.s apprennent aussi à les récupérer 
et d’en disposer de manière sécuritaire. 

Elle vise à sensibiliser les participant.e.s en leur permettant de déconstruire les préjugés et de 
mieux comprendre les réalités des personnes qui consomment, en situation d’itinérance ou de 
grande précarité. Elle propose également des outils concrets pour faciliter la communication 
avec ces personnes en expliquant les principaux moyens et stratégies d’intervention à utiliser 
auprès d’une personne intoxiquée, en crise ou encore à qui on demande de se déplacer. 

Impacts
Les formations offertes par Spectre de rue continuent d’avoir un impact significatif au sein de 
la communauté, comme en témoigne l’intérêt soutenu et la forte participation cette année. 
Malgré un nombre de formations plus limité, plus de 276 personnes ont été rejointes et out-
illées pour mieux comprendre les réalités vécues par les personnes en situation de marginalité, 
adopter des pratiques sécuritaires de récupération du matériel de consommation abandonné 
et reconnaître les signes d’une surdose, ainsi qu’intervenir de manière appropriée. 

En renforçant les connaissances, les compétences et le sentiment de responsabilité collec-
tive des citoyen.ne.s et des acteurs du milieu, ces formations contribuent concrètement à la 
prévention des surdoses, à la réduction des risques dans l’espace public et à l’amélioration 
du vivre‑ensemble. Elles participent activement à la création d’un quartier plus sécuritaire, 
solidaire et inclusif, tout en soutenant une cohabitation plus respectueuse entre l’ensemble des 
personnes qui l’habitent. 

Autres
Nous avons également donné d’autres formations sur 
d’autres thématiques, telles que le travail de rue, la ré-
duction des méfaits et l’intervention de proximité. 

•	Historique de l’itinérance dans Centre-Sud survol 
de l’itinérance dans Centre-Sud à travers les an-
nées - Vie de quartier.

•	Enjeux de cohabitation, itinérance et consommation 
sur l’itinérance.

•	Présentation sur « Être membre de Defund the police ».  

Toxico 101

Formation donnée 4 fois

Formation donnée 10 fois

Formation donnée 12 fois

Formation donnée 3 fois

Formation donnée 1 fois

Formation donnée 4 fois

Formation donnée 1 fois
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ÉQUIPES DE PROXIMITÉ
Projet pairs aidant.e.s

Avec vous autres on peut dire ce qu’on pense sans avoir 
peur des représailles. - Madame M 

« «

Actions et mobilisations communautaires 
•	 Journée d’action contre les surdoses et Journée de sensibili-

sation aux surdoses organisées par l’AQPSUD ;
•	 Blitz de récupération de seringues de l’organisme CACTUS ; 
•	 Participation à la 36e édition de la Nuit des sans-abris mon-

tréalaise organisée par le RAPSIM ;
•	 Tenue d’un safe space avec distribution de naloxone, de kit 

sniff et de condoms au Pouzza Fest ;

•	 Participation aux activités pour souligner les 50 ans du RAPSIM : événement du 50e et rédaction d’un 
texte dans la publication spéciale Chroniques des itinérances montréalaises ;

•	 Participation au Dîner communautaire de l’organisme GEIPSI.

Représentation et éducation 
•	 Création et animation d’un jeu de société sur différentes thématiques (droits, surdoses, cohabitation, etc.) 

chez GEIPSI ;
•	 Présentations sur la pair-aidance à l’Université de Sherbrooke aux étudiant.e.s au Baccalauréat en soins 

infirmiers ;
•	 Présentation sur la place de la pair-aidance en contexte de crise des surdoses à l’Université de Montréal ; 
•	 Midi InterActions à l’Université de Montréal sur la pair-aidance en contexte de crise des surdoses ;
•	 Participation à un panel de discussion sur la pair-aidance de l’AQRP ;
•	 Participation à l’événement Exprimer l’invisible : l’art de prendre la parole, organisée par l’Institut universi-

taire sur les dépendances ;
•	 Trois présentations sur la pair-aidance, les corps de métiers dans nos services et comment améliorer nos 

pratiques face aux nouvelles drogues lors du Colloque international des salles de consommation à moin-
dre risque à Strasbourg, organisé par l’Association ITHAQUE ;

•	 Participation au « Congrès national pour mettre fin à l’itinérance » par l’Alliance canadienne pour mettre 
fin à l’itinérance (ACMFI 2025).

Soutien, collaboration et partenariats 
•	 Création de capsules de sensibilisation s’adressant aux pharmacien.ne.s en lien avec la stigmatisation 

des populations marginalisées, avec l’ESCODI ;
•	 Participation au Comité Résonance de l’Association des intervenants en dépendance du Québec 

(AIDQ) ;
•	 Participation au Comité de préparation de la journée internationale de sensibilisation aux surdoses 

organisée par l’AQPSUD ;
•	 Séance de dialogue virtuel dirigée par NAHA du Québec et le Conseil national du logement (INFC) 

sur l’accessibilité des logements abordables pour les femmes et la diversité de genre ;
•	 Participation au Colloque journée annuelle de l’ESCODI ;
•	 Participation au Comité sur les troubles concomitants de l’équipe de recherche Michel Perrault du Cen-

tre de recherche de l’Hôpital Douglas, en partenariat avec l’AIDQ.

Statistiques 

Impacts
Le projet de pairs aidant.e.s a généré des impacts 
significatifs auprès des personnes utilisatrices de 
substances et de la communauté, en créant des 
espaces sécuritaires d’échange, de partage et de 
transmission de savoirs issus de l’expérience. En re-
joignant 95 participant.e.s, les ateliers et groupes 
de discussion ont contribué à briser l’isolement, à 
renforcer les connaissances en matière de réduction 
des méfaits et à soutenir l’expression des enjeux
liés à l’accès aux soins, notamment ceux teintés de stigmatisation et de discrimination. Par leur implication 
dans divers espaces de dialogue locaux, nationaux et internationaux, les pairs aidant.e.s ont également 
exercé une influence concrète sur les représentations et les pratiques professionnelles, favorisant une 
meilleure compréhension des réalités vécues par les personnes marginalisées. Leur expertise expérienti-
elle s’impose ainsi comme un levier essentiel de lutte à la stigmatisation, de transformation des pratiques 
et de promotion d’approches plus humaines et inclusives. 

Rencontres 1 423

Ateliers et groupes 
de discussion 17

Matériels

Seringues distribuées

Seringues récupérées

Pipes à crack 

Pipes à cristal meth 

Condoms

3 350
1 102

1 124

2 172

3 010

Trousses de naloxone 88

Prévention ITSS	 1 265

Intervention en cas de surdose 708

Le projet pairs aidant.e.s emploie des personnes qui détiennent un savoir expérientiel en lien avec 
l’utilisation de substances et/ou l’itinérance. Ensemble, elles vont à la rencontre des personnes 
utilisatrices de substances psychoactives, leur offrant soutien, écoute et référence. Elles offrent 
aussi des ateliers éducatifs aux personnes qui fréquentent nos services et à nos partenaires. Leur 
approche d’intervention alternative est basée sur leurs expériences personnelles et sur leurs con-
naissances du milieu et des enjeux spécifiques aux personnes rencontrées.  
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ÉQUIPES DE PROXIMITÉ
Travail de milieu

Actions et mobilisations communautaires 
• Kiosque présentant le jeu Guess ton ITSS lors du Jour de la Terre à l’Îlot Voyageur, organisé par Sentier

Urbain ;
• Tenue de kiosques de prévention et d’information aux deux éditions du Punk Rock Market ;
• Kiosque d’information à la Fête du Village organisé par l’Association citoyenne du Village de Montréal ;
• Kiosque d’information à la « Journée du quartier chinois » en collaboration avec la Table ronde du

Quartier Chinois ;
• Lancement du projet Le Pommier : un réseau de commerces solidaires dans le Centre-Sud à la SDC du

Village.

Représentation, éducation et engagement 
• Panel de discussion sur la cohabitation à l’UQAM organisé par le Comité cohabitation UQAM et mar-

ginalités urbaines ;
• Présentation dans le cadre d’un atelier sur l’itinérance et la consommation dans le quartier chinois or-

ganisé par la Table Ronde du Quartier Chinois ;
• Participation aux ateliers « Vie de quartier », tenus à La Livrerie ;
• Participation à un panel de discussion sur les réalités du quartier organisé par l’Espace LGBTQ+.

Soutien, collaboration et partenariats 
• Rencontre avec la nouvelle direction de l’école

primaire Marguerite Bourgeoys ;
• Participation au comité secteur Beaudry-Visita-

tion de la CDC Centre-Sud ;
• Participation à l’élaboration du « Guide Bien-

venue » de la CDC Centre-Sud ;
• Kiosque présentant le jeu Guess ton ITSS lors du

Jour de la Terre à l’Îlot Voyageur, organisé par 
Sentier Urbain. 

Le travail de milieu intervient sur les enjeux qui touchent les personnes qui utilisent les services 
de l’organisme ainsi que de celles qui habitent ou transitent par le quartier. On parle ici de 
récupération de matériel de consommation à la traîne, d’enjeux de cohabitation et de mieux-
vivre ensemble, d’éducation et de sensibilisation aux réalités vécues par les différentes popula-
tions du quartier, etc. La concertation du milieu et des partenaires, le rayonnement de l’organ-
isme et de sa mission font aussi partie des responsabilités du travail de milieu. 

Impacts

Le travail de milieu en cohabitation a eu 
un impact direct sur le vivre‑ensemble 
dans le quartier Centre‑Sud en réduisant 
les tensions, en améliorant le sentiment de 
sécurité et en renforçant les liens entre les 
différentes populations. La présence sou-
tenue sur le terrain et dans les commerces, 
combinée aux actions de sensibilisation et 
de médiation sociale, a permis de répon-
dre concrètement aux préoccupations des citoyen.ne.s et des commerçant.e.s, tout en favorisant une meil-
leure compréhension des réalités vécues par les personnes en situation d’itinérance. La récupération régulière 
de seringues et l’entretien des bacs contribuent à un espace public plus sécuritaire et agréable. 

Le lancement du réseau de commerces solidaires Le Pommier constitue un levier additionnel d’impact, en 
facilitant l’accès à des besoins de base pour des personnes en situation d’itinérance tout en outillant les com-
merces participants. Cette initiative renforce les liens de confiance, soutient des pratiques commerciales plus 
inclusives et contribue à une cohabitation durable dans le quartier. 

Depuis 6 ans déjà, Spectre de rue nous apporte son soutien dans les diverses 
situations qui peuvent survenir dans le quartier. Que ce soit par des formations, 
des rencontres citoyennes ou leurs interventions, leur équipe travaille fort pour 
favoriser une cohabitation heureuse et harmonieuse et nous souhaitons leur 
offrir notre soutien. - Marie Odile Cormier, Co-propriétaire de La Livrerie 

«

«

Statistiques 

Seringues récupérées 6 953

Tournée de ramassage 
de matériels 59

Nombre d’intervention 
en médiation 174

35

Pipes à crack et crystal 
ramassées 81
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Nombre de particiant.e.s

135Seringues ramassées

Événements et 
kiosques

205 personnes 
rejointes

Blitz d’automne 

35

Pipes à crack et crystal 
ramassées 104

Nombre de particiant.e.s

264Seringues ramassées

Blitz du printemps



ÉQUIPES DE PROXIMITÉ
Travail de rue

Le travail de rue est une forme d’intervention qui se caractérise par son approche humaniste 
et pragmatique de la réduction des méfaits. Elle se définit comme une pratique généraliste et 
intégrée au milieu de vie des personnes de tout âge. Dans un contexte volontaire et égalitaire, 
le.la travailleur.euse de rue base sa pratique sur la création de liens de confiance significatifs 
avec les personnes afin de les accompagner au quotidien, les aider à reprendre du pouvoir sur 
leur vie et améliorer leurs conditions de vie. Les travailleur.euse.s de rue se déploient sur trois 
volets : généraliste, jeunesse et sexo. 

Statistiques 
Actions et mobilisations communautaires 
•	 Animation d’ateliers d’art dans nos locaux et chez des partenaires ainsi que dans l’espace public, abor-

dant des thématiques choisies par les participant.e.s 
•	 Animation du jeu la « Roue des drogues » à Squat ton parc, en collaboration avec le service de vérifica-

tion de substances ;

Représentation, éducation et 
engagement 
•	 Animation d’une discussion sur la consom-

mation et la réduction des méfaits au Cégep 
du Vieux-Montréal dans le cadre de la se-
maine de sensibilisation et de prévention 
aux dépendances ;

Impacts

Cette année, marquée par des coupures de services et des absences tant au sein de notre équipe que chez 
nos partenaires, leur rôle s’est avéré plus essentiel que jamais. Iels pallient le manque de services en mainte-
nant des liens en dehors des structures en place et en allant là où les gens sont. 

Les travailleur.euses de rue s’adaptent constamment aux changements de dynamiques et aux réalités des mi-
lieux qu’iels investissent : iels ajustent leurs messages de prévention, développent de nouvelles compétences 
et approfondissent leurs connaissances sur les enjeux touchant les populations rejointes. 

En étroite collaboration avec les autres programmes de Spectre de rue et les partenaires du milieu, iels 
répondent aux urgences, notamment les surdoses dans l’espace public, tout en assurant un accompagnement 
complémentaire et adapté aux besoins des personnes rejointes. 

•	 Animation d’un kiosque au Midi-Vitrine à 
Pierre-Dupuy, autour d’un jeu sur les lois 
relatives aux drogues à travers le monde.

•	 Douze présences dans les Centres Jeunesse Mont St-Antoine et Dominique Savio pour offrir des ateliers 
et kiosques sur la consommation, les droits et les ressources jeunesse du quartier 
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Nombre de personnes rejointes 5 271

Nombre d’interventions

ITSS

Prévention surdoses

Gestion de conso

2 651
1 476

1 973

2 971

Logements/hébergement

Matériels distribuées

Injection

Inhalation 

Sécurisexe

11 112 
8 253

4 262



ÉQUIPES DE PROXIMITÉ
Liaison communautaire

L’agent.e de liaison communautaire assure le lien entre l’organisme et la communauté. Elle con-
tribue à la visibilité et au rayonnement de l’organisation, en lien avec sa mission auprès des dif-
férentes populations. L’organisation d’évènements, la gestion des médias sociaux et des demandes 
des journalistes ainsi que la liaison interne et externe de l’information font également partie de ses 
tâches et objectifs tout en étant un point de référence pour l’organisation. 

Impacts

Le développement des communications occupe 
une place centrale dans le rayonnement de 
Spectre de rue. Notre travail en communication 
dépasse largement le cercle des personnes que 
nous desservons directement : il nous permet de 
rejoindre un public plus large, de sensibiliser la 
communauté à nos enjeux et d’éduquer sur les 
réalités que vivent les personnes que nous ac-
compagnons. 

Cette visibilité accrue contribue également à 
élargir notre bassin de donateurs et donatri-
ces, renforçant ainsi la capacité de l’organisme 
à poursuivre sa mission. Par ailleurs, nos deux 
événements de financement annuel constituent 
des occasions privilégiées de rayonnement, en 

Éducation et représentation 
• Formation sur le storytelling par Espace OBNL ;
• Formation sur Le plan de communication par le Centre St-Pierre.

Gouvernance
• Organisation de l’Assemblée générale annuelle ;
• Production du bilan annuel d’activités.

Événements
• Organisation du Show bénéfice de musique et du Cabaret communautaire : Punk et paillettes ;
• Participation au Forum médias et itinérance organisé par le RAPSIM ;
• Organisation des portes ouvertes annuelles de l’organisme et présentation de tous les programmes et

visite de l’organisme.

rassemblant la communauté autour de notre cause et en créant des liens durables avec nos 
partenaires et sympathisant.e.s. 
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TAPAJ

Travail alternatif payé à la journée 

Initiative qui soutient les jeunes de 16 à 30 ans vivant en situation de précarité, le programme 
propose à ses participants.es de s’impliquer au sein de la communauté par le biais de courts 
plateaux de travail. L’équipe se sert à la fois du travail comme levier d’intervention et de mise en 
action. Notre rôle est d’accompagner les jeunes que nous rejoignons dans l’amélioration de leurs 
conditions de vie en partant de leur réalité et en suivant leurs objectifs. 

Volet 1 

TAPAJ propose un dépannage économique ponctuel, les participants.es peuvent y travailler une 
ou plusieurs fois par année. 

Volet 2 

Offert aux participant.e.s du volet 1, TAPAJ propose une expérience de travail à la semaine sur 
une période fixe de six mois. Ce volet permet une expérience de travail plus structurante. Accom-
pagné d’un.e intervenant.e, les participant.e.s se fixent des objectifs personnels (logement, travail, 
école, etc) sur lesquels ils travaillent tout au long de leur parcours au volet 2. 

Nos plateaux 
Agriculture 
• Sentier Urbain ;
• Soverdi ;
• Ferme chez Roger ;
• Shack à Louis.

Service à la 
communauté 
• Brigade de propreté - Arrondissement

Ville-Marie ;
• Montréal Complètement Cirque ;
• SDC Boulevard Saint-Laurent ;
• SDC Plaza Saint-Hubert ;
• TAPEL - Déneigement.

Créatifs 
• POM d’ Oxy-Jeunes ;
• Mégaphone ;
• BANQ ;
• L’artiste Maggy Flynn ;

Présentation et événements 
communautaires
• Présentation au Centre jeunesse du

Mont-Saint-Antoine ;
• Présentation à CODEM/CJE ;
• BBQ Tapaj ;
• BBQ J’Existe avec RIPAJ ;
• Squat ton parc avec Oxy-Jeunes ;
• Midi vitrine à l’école Pierre Dupuy.

Statistiques

Nombre de plateaux 

Volet 1

Volet 2

239 

701 

Nombre de places offertes

Volet 1

Volet 2

760

1 220

Nombre d’heures travaillées 

Volet 2 7 232 heures

Nombre de 
participant.e.s 454 
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Projet Mégaphone 
Partenaire-employeur en lumière

Le Projet Mégaphone propose un parcours de création de balados 
visant le développement des compétences socioprofessionnelles des 
jeunes, à travers une approche ancrée dans la culture scientifique. 
Spectre de rue collabore avec ce projet depuis juillet 2023. Dans le 
cadre du partenariat entre TAPAJ et le Projet Mégaphone, six partic-
ipant·e·s TAPAJ ont l’occasion de vivre une expérience immersive de 
création d’un balado scientifique. 

Impacts

L’an dernier, la série portait sur le 
thème du bonheur, tandis que cette 
année, les participant.e.s ont exploré 
la question de l’urbanisme inclusif et 
exclusif. Ce plateau de travail a été 
animé et accompagné par Olivier 
Vallerand, chercheur et professeur à 
l’École de design de l’Université de 
Montréal. Les différents épisodes ont 
permis d’aborder divers enjeux, nota-
mment les quartiers privilégiés et les 
raisons qui motivent leur fréquenta-
tion, l’influence de l’urbanisme sur les 
normes sociales, ainsi que des enjeux 
concrets tels que l’accès aux toilettes 
publiques. 

Offert sur une période de six semaines 
consécutives, le Projet Mégaphone 
constitue une expérience structurée 
et très appréciée des participant.e.s 
TAPAJ. Il leur permet d’explorer un 
médium technologique, de dévelop-
per des compétences variées — tant 
techniques que relationnelles — et 
de s’exprimer sur des enjeux qui les 
concernent directement.

Écouter le balado 

Au cours de la dernière année, 43 jeunes ont participé au Volet 2 de notre programme. Ensemble, ils 
ont réalisé 7 232 heures de brigade de propreté dans le quartier Centre-Sud, contribuant concrète-
ment à améliorer la propreté des espaces. 

Au-delà de l’embellissement du quartier, ce programme offre aux jeunes un revenu d’appoint régulier, 
une routine structurante et une occasion de développer leurs compétences dans un environnement 
bienveillant.

Les retombées sont significatives : 31 participant.e.s ont quitté le programme pour intégrer un em-
ploi, effectuer un retour au travail ou entreprendre une formation. Ces parcours témoignent du rôle 
du programme comme tremplin vers une plus grande stabilité et vers l’atteinte de nouveaux objectifs 
personnels et professionnels.
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Je suis ravie de compter mon expérience à la brigade de propreté TAPAJ dans mon chemine-
ment professionnel. Dans une approche axée sur l’écoute, la confiance et la bienveillance, 
les intervenant·es ont joué un rôle critique dans mon quotidien et dans la sensibilisation sur 
le terrain. Par l’entremise de rencontres de suivi et de soutien matériel, un accompagnement 
transversal m’a été proposé. J’ai ainsi eu l’occasion de cibler des objectifs et d’avancer à mon 
propre rythme. En gros, avec TAPAJ, j’ai été invité à me dépasser, à me démarquer et, surtout, 
à reconnaître les progrès que j’ai réalisé dans mes démarches. - Victoria 

«

«



RAYONNEMENT

Show bénéfice de musique : deuxième édition !  
Le 11 juillet à 20h au Turbo Haüs, nous avons 
tenu la deuxième édition de notre show béné-
fice de musique. Grâce à la participation des 
groupes Unfiled, Shards, Morose et Jetsam, 
l’événement a été un véritable succès, tant sur 
le plan artistique que communautaire. Cette 
deuxième édition est pour nous la preuve que 
notre mission résonne au-delà de notre équipe 
: quand la communauté se mobilise, c’est toute 
notre capacité d’action sur le terrain qui s’en 
trouve renforcée. Nous remercions chaleu-
reusement nos partenaires et commanditaires, 
ainsi que toutes les personnes présentes qui ont contribué à faire de cette soirée un moment fort de 
notre année.

Portes ouvertes  annuelles
Cette année encore, nos portes ouvertes ont été l’oc-
casion de créer des échanges riches et significatifs. 
Nous tenons à remercier chaleureusement tous les 
participants pour leur présence et leur engagement. 
Ces moments de rencontre et de partage sont essen-
tiels et c’est avec grand plaisir que nous vous accueil-
lons année après année. 

Conférence internationale sur la 
réduction des méfaits – HR25
Quatre représentant.e.s étaient à Bogotá, en Colom-
bie, en avril 2025 pour assister à la 28e Conférence 
internationale sur la réduction des méfaits – HR25 ! 
Sous le thème “Sowing Change to Harvest Justice”, 
iels se sont joints pour réfléchir et échanger sur la ré-
duction des méfaits. 

Show burlesque Punk et pailletes : 
2ème édition 
Le 4 mars dernier, nous avons tenu notre deuxième 
édition du Cabaret communautaire - Punk et pail-
lettes à l’Escogriffe Bar Spectacle, et ce fut encore 
une fois un véritable succès ! Un immense merci à nos 
incroyables artistes pour leurs performances inoubli-
ables : Just Hxrny, Strange Her, Sasha Désir, IRONY, 
Lizzy Peazzy, The Vile Queen et les Sœurs de la

Perpétuelle Indulgence de Montréal, ainsi qu’à toutes les personnes qui ont contribué de près ou de 
loin à rendre cette soirée possible et à nos généreux commanditaires. 

Panel au forum « Médias 
et itinérance »
Le 18 février 2026, notre directrice générale 
Annie Aubertin, a participé au panel « Le 
pouvoir des médias dans la construction des 
représentations des itinérances » lors du Forum 
médias et itinérance du Réseau d’aide aux per-
sonnes seules et itinérantes de Montréal. Annie 
y a partagé notre expérience à la suite de notre 
participation à l’émission Enquête du 20 février 
2025, en mettant en lumière les retombées positives qu’une représentation médiatique juste et nu-
ancée peut avoir. 

Balado « Réduction des méfaits : Entre avancées 
et résistances politiques » du RAPSIM

Pour son 50e anniversaire, le RAPSIM (Réseau d’aide aux personnes 
seules et itinérantes de Montréal) a lancé une série de balados met-
tant en lumière les voix des intervenant.e.s du milieu communautaire en 
itinérance. Notre directrice adjointe, Alexandra Pontbriand, a participé 
à l’épisode “Réduction des méfaits : Entre avancées et résistances poli-
tiques” au côté de Alex Berthelot (Cactus), Andréanne Désilet (Maison 
Benoît-Labre), et Martin Pagé (Dopamine) pour parler des services de 
consommation supervisée et des services en réduction des méfaits. 

Écoutez le balado ici
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Sur les réseaux sociauxSur les réseaux sociaux : 
Nos publications les plus populaires

Sur Facebook

Sur Intsagram

Impacts

Notre présence numérique a connu une 
croissance significative cette année. Sur 
Facebook, notre communauté s’est élar-
gie de 690 nouveaux abonnés, tandis 
qu’Instagram a enregistré une progres-
sion similaire avec 695 nouveaux abon-
nés, confirmant un intérêt croissant et 
constant pour notre contenu sur les deux 
plateformes.
Ces nouvelles communautés se traduis-
ent également par une portée concrète 
: nos publications ont généré 136 832 
vues sur Facebook et 170 456 vues

sur Instagram, pour un total combiné de plus de 307 
000 vues au cours de l’année. Ces chiffres témoi-
gnent d’un rayonnement réel et d’une capacité à re-
joindre un public large, bien au-delà de notre seule 
base d’abonnés.

Nous suivre 
Facebook : @Spectre de rue inc.

Instagram : @spectre.de.rue

SpekCheck 

TAPAJ

Éducation  
Les plateformes de Spekchek se concentrent sur l’éducation aux substances 
et la réduction des méfaits, la promotion des services de Spectre de rue ainsi 
que la lutte contre la stigmatisation entourant la consommation.  
 
Engagement 
La réception de questions en ligne nous permet d’interagir avec notre cli-
entèle de façon accessible et à bas seuil, tout en rejoignant un public plus 
jeune. Cela favorise également la collaboration avec d’autres organismes en 
réduction des méfaits. 

Portée 
Notre présence en ligne nous offre une visibilité qui dépasse largement nos 
frontières : nous rejoignons des personnes en France et dans d’autres pays, 
et recevons régulièrement des messages de gens situés à l’extérieur de Mon-
tréal. De plus, plusieurs nouveaux visiteurs nous confient avoir entendu parler 
de nous grâce à nos réseaux sociaux. 

Nous suivre 
Facebook : @Spek Check

Instagram : @spekcheck

Reel : « Tu viens d’acheter de la drogue »
69,7 k vues, 358 j’aimes 

73 j’aimes

Les carrousels sur le Fentanyl 

52 j’aimes57 j’aimes 47 j’aimes

Les pages Facebook et Instagram de Tapaj constituent avant tout un outil 
de communication directe avec les jeunes participant.e.s. Ces plateformes 
permettent de diffuser en temps réel les informations essentielles : activités 
à venir, annonces de prises d’appel et autres nouvelles pertinentes pour la 
communauté.

Nous suivre 
Facebook : @Programme Tapaj Montréal 

Instagram : @tapajspectrederue
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PARTENAIRES FINANCIERS
FÉDÉRAL	
•	Agence de Santé Publique du Canada – Fonds des initiatives communautaires 

en matière de VIH/sida et d’hépatite C  
•	Initiative de construction rapide de logements - Phase 2  

PROVINCIAL 
MSSSQ –  Ministère de la Santé et des Services sociaux
•	CIUSSS Centre-Sud de Montréal - Entente pour les activités de service de con-

sommation 
•	CIUSSS Centre-Sud de Montréal – Programme de prévention du VIH, des hép-

atites et des autres infections transmissibles sexuellement et par le sang – Me-
sure 12.1  

•	CIUSSS Centre-Sud de Montréal - Stratégie nationale de prévention des sur-
doses 

•	CIUSSS Centre-Sud de Montréal - Programme Vers un chez soi - Service 
d’hébergement d’urgence et transitoire  

•	CIUSSS du Centre-Sud de Montréal - Programme Vers un chez soi - Général  
•	CIUSSS du Centre-Sud de Montréal - Programme Vers un chez soi - Plan de 

réponse communautaire aux campements 
•	CIUSSS du Centre-Sud de Montréal - Aire Ouverte 
•	CIUSSS Centre-Sud de Montréal - Table de concertation jeunesse Centre-Sud 

– Mesure 4.2, Milieux de vie favorables 
•	CIUSSS Centre-Sud-de-Montréal - PAII - Mesure 5.3 - Accompagnent en 

logement social  
•	CIUSSS Centre-Sud-de-l’île-de-Montréal - PAII - Mesure 5.3 - Entrée rapide 

en logement  
•	CIUSSS Centre-Sud-de-l’île-de-Montréal - Programme Vers un chez soi - Ac-

compagnent résidentiel 
•	CIUSSS Centre-Sud-de-l’île-de-Montréal - PAII - Mesure 8.2 

MSP - Ministère sécurité publique  
•	Programme de financement des organismes communautaires de travail de rue 

en prévention de la criminalité 
•	Programme de prévention et d’intervention en matière d’exploitation sexuelle 
•	Programme québécois de lutte à la criminalité  

MUNICIPAL
Ville de Montréal 
•	PME Montréal – Fond d’initiatives locales du Village 
•	Ville de Montréal - Programme itinérance et milieux inclusifs 
•	Ville MESS – Arrondissement Plateau Mont-Royal - TAPEL  
•	Arrondissement Ville-Marie – Brigade Centre-Sud 

FONDATION
Bread and Beyond
Centraide 
Fondation Francoeur 

AUTRES
Caisse d’économie solidaire Desjardins
Caisse Desjardins Centre-Ville-de-Montréal 
CDC Centre Sud – Projet à impact collectif (PIC)  
Société d’habitation du Québec 
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Arrondissement Ville-Marie   
•	 Pôle Frontenac  
•	 Comité de travail du Village  
Association des intervenant.es en dépendance du Québec (AIDQ) ;  
•	 Comité Résonnance 
•	 Projet Troubles concomitants  
Association des Travailleurs et Travailleuses de rue du Québec (ATTRueQ)  
Association Québécoise de Promotion de la Santé des personnes Utilisatrices de Drogues 
(AQPSUD) :  
•	 Journée d’action contre les surdoses  
•	 Journée de commémoration des victimes de surdoses  
Association québécoise des centres d’intervention en dépendance (AQCID)  
Canadian Drug Checking Working Group (CDCGW)  
Centre d’étude en responsabilité sociale et écocitoyenneté (CÉRSÉ) ; 
•	 Projet de recherche TAPAJ sur l’inclusion sociale dans les parcs  
Coalition des organismes communautaires québécois de lutte contre le sida (COCQ-SIDA)  
Comité cohabitation UQAM et marginalités urbaines (CUMU)  
Comité de rapprochement avec les Centres jeunesse  
Comité Inter-Tables jeunesse Milieu Vie Favorable (MVF)  
Corporation de développement communautaire du Centre-Sud (CDC Centre-Sud) ; 
•	 Comité itinérance Centre-Sud 
•	 Comité sur l’avenir du Village (CAVI) 
•	 Comité secteur Beaudry-Visitation 
•	 Table de développement sociale : Chantier mixité sociale 
La chaire de recherche sur le genre et l’intervention en dépendance (LA GID) - Projet de 
recherche TAPAJ    

REGROUPEMENTS ET CONCERTATIONS Regroupement des organismes communautaires québécois pour le travail de rue (ROC-
QTR)  
Regroupement québécois en analyse de substances (RQAS)  
Réseau d’aide aux personnes seules et itinérantes de Montréal (RAPSIM) 
•	 Communauté pratique Jeunesse pour les coordinations et directions 
•	 Comité logement 
•	 Conseil d’administration 
Réseau d’intervention de proximité auprès des jeunes de la rue (RIPAJ)  
Table d’action concertée montréalaise en exploitation sexuelle (TACMES)  
Table de concertation du Faubourg St-Laurent (TCFSL) 
•	 Comité cohabitation  
Table de concertation Jeunesse Centre-Sud (TCJCS)  
Table de concertation jeunesse itinérance du Centre-ville de Montréal  
Table des organismes montréalais de lutte contre le SIDA (TOMS)   
•	 Comité d’action montréalais sur les surdoses (CAMS) 
•	 Comité d’organisation de la vigile du 1er décembre de la Journée mondiale de lutte 

contre le sida   
•	 Conseil d’administration  
•	 Table UDII   
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Apaches 
Big Fish

 Christine
Dre Carole Morissette

Ibrahim Abdeck
 Jason

Jean-Philip
Julia

 Logan Dante Di Giovanni
Lovely

Morgan
Normand

 Pierre
Ratchet

 Sébastien C.
Sébastien S. 

Tresfin

« Tu n’es plus là où tu étais, mais tu es partout là où je suis.» - Victor Hugo

À LA MÉMOIRE DE

1280, rue Ontario Est 
Montréal (QC)  H2L 1R6

Téléphone : 514-528-1700
Télécopieur : 514-528-1532

administration@spectrederue.org
www.spectrederue.org




